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GRAND ANGLE
MAISON MALTE À TOULON :  
ICI, « ON REPREND GOÛT À LA VIE ».



Chers amis,

Au mat in  de 
P â q u e s ,  u n e 
lumière nouvelle 
se lève… Elle 
n ’ e f f a c e  p a s 
les  b lessures 

du monde, non, mais elle ouvre 
un chemin : celui de l’espérance, 
offerte à tous, en particulier à 
ceux que la fragilité, la maladie, la 
solitude ou la précarité accablent, 
jour après jour. Cette espérance, 
l’Ordre de Malte France s’efforce 
de la rendre tangible, grâce à 
votre générosité.

Dans ce numéro, vous découvri-
rez comment vos dons prennent 
vie sur le terrain. Ils permettent à 
de jeunes adultes, parfois laissés 
seuls à la sortie de l’enfance, de 
trouver à Toulon (pages 8 et 
suivantes) un lieu où reprendre 
souffle, retrouver dignité et 
envisager l’avenir. Ils rendent 
possibles des accueils chaleureux, 
au cœur de nos villes, où des 
personnes de la rue trouvent bien 
plus qu’un repas : une écoute, 
une présence fidèle, un lien qui se 
tisse (pages 3, 4 et 6, de Nantes 
à Saint-Étienne en passant par 
Paris). Ils soutiennent aussi des 
équipes médicales qui vont au-
devant de ceux qui renoncent 
trop souvent aux soins, ou encore 
des soignants qui accompagnent 
les plus isolés avec constance et 

humanité, en France comme à 
l’international, où l’on rencontre 
encore la lèpre (avec l’action 
extraordinaire du CHOM, page 7).

Chaque h i s to i re  racontée 
dans ces pages est le fruit d’un 
engagement commun. Derrière 
chaque porte ouverte, chaque 
soin prodigué, chaque parcours 
de reconstruction amorcé, il y a 
des bénévoles, parfois des sala-
riés, et surtout votre soutien. Vous 
êtes les coopérateurs discrets de 
cette espérance qui s’immisce 
dans les cœurs parfois les plus 
chahutés, dans les existences les 
plus secouées. Merci.

En ce temps de Pâques, je 
tiens à vous dire combien votre 
confiance est précieuse. Grâce 
à vous, l’Ordre de Malte France 
peut continuer à servir les pauvres 
et les malades, avec humilité et 
exigence, et à faire rayonner, 
par des gestes concrets, cette 
espérance qui naît au matin de la 
Résurrection.

Merci du fond du cœur pour votre 
fidélité.
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UN NOUVEL ACCUEIL MALTE DANS LE 10E :  
UN HAVRE DE SOLIDARITÉ AU CŒUR DE PARIS
Alors que la pauvreté progresse partout en France, y compris dans la capitale, l’accueil et l’accompagnement 
des personnes en situation de précarité restent au centre des préoccupations de l’Ordre de Malte France. 
L’association poursuit sur cette dynamique, à travers un deuxième Accueil Malte, ouvert en septembre dernier, 
après celui du 18e arrondissement, fonctionnel depuis janvier.

Tous les jeudis soir, depuis septembre 2025, des bénévoles accueillent des personnes de la rue dans ce local situé près de la gare de l’Est, dans le 10e arrondissement de Paris. 

S itué rue du Faubourg-Saint-Martin, le nouvel  
Accueil Malte parisien de l’Ordre de Malte France 
a ouvert ses portes en septembre. « Nous savions 

qu’il y avait des besoins et que le quartier compte de nom-
breuses personnes en situation de précarité », explique 
Patrick Levaye, délégué de l'Ordre de Malte France 
dans le 10e arrondissement de Paris. Quand Cités 
Caritas propose à l'Ordre de Malte France de mettre 
ses locaux à disposition, l'association saute sur cette 
belle occasion. L’organisme dispose de locaux spa-
cieux, dans lesquels sont notamment hébergées des 
femmes en difficulté. Là, les bénéficiaires de l’Ordre 
de Malte France sont accueillis dans une grande salle 
où ils peuvent s’asseoir et décompresser.

ACCUEIL MALTE ET MARAUDES : LE COMBO GAGNANT
C’est ainsi que ce nouvel Accueil Malte peut voir le jour. 
« Nous avons choisi d’ouvrir en semaine, car le week-end il 
y a déjà de nombreuses propositions », commente Patrick 
Levaye. L’Accueil Malte est ainsi opérationnel tous les 
jeudis soir. De 18 h à 21 h, les bénéficiaires y sont accueillis 
« au chaud ». Jacques du Merle, responsable bénévole 
de l’activité, poursuit : « Nous leur proposons des boissons 
chaudes (café, thé…) et un sandwich avec des sardines ou des 
saucisses grillées. Parfois, nous rajoutons des viennoiseries et 
des petites conserves… avec lesquelles ils peuvent repartir. 
Mais les bénévoles présents – ils sont quatre ou cinq chaque 

fois – offrent surtout une écoute, du réconfort et un premier ac-
compagnement social. » La délégation peut aussi compter 
sur l’aide d’un binôme d’élèves du lycée Bossuet Notre-
Dame, tout proche, dans le cadre de son projet pastoral. 

Le jeudi soir, les tables sont disposées pour permettre 
d’asseoir la vingtaine de personnes de profils divers qui 
viennent désormais chaque semaine. En parallèle, deux 
autres équipes de bénévoles partent en maraude dans 
le quartier pour aller à la rencontre de ceux qui n’osent 
pas franchir la porte. Ils leur distribuent des denrées 
alimentaires, des boissons et des prospectus avec les 
détails pratiques concernant le dispositif, ainsi qu’un 
plan de tous les lieux de solidarité à proximité.

UN ACCUEIL INCONDITIONNEL 
Ici, hospitalité rime avec bienveillance et chaleur humaine. 
Cela s’illustre à travers le souci de répondre aux besoins 
des plus vulnérables, en leur offrant un lieu qui favorise le 
lien social. Jacques du Merle se réjouit de l’efficacité de 
l’activité : « Nous commençons à avoir des habitués (…) et à 
tisser des liens. En général, trois ou quatre "nouveaux” arrivent 
chaque semaine, les autres sont des habitués. Preuve qu’ils se 
sentent bien… et que notre mission est remplie ! » 
Le Père Philippe Christory, curé de l’église voisine 
Saint-Laurent, a inauguré et béni l’Accueil Malte le  
25 septembre dernier. 



A C T U A L I T É SA C T U A L I T É S
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À NANTES, AU CHEVET  
DES OUBLIÉS DE LA RUE

P lace Talensac, Nantes. Sous le préau du mar-
ché couvert, l’animation matinale est retombée 
depuis longtemps. En ce soir d’hiver, le ther-

momètre flirte avec les 4°C, mais la lumière crue de 
l’antenne médicale mobile sert de phare à ceux qui 
n’ont plus de boussole sanitaire. Ici, on ne soigne 
pas seulement des corps, on répare aussi des tra-
jectoires brisées. Comme celle de cet homme, qui 
se présente avec un sourire triste. Il boite. Après un 
accident quelques mois auparavant, il s’est retrouvé 
à la rue et vient faire soigner sa cheville. 

UN DISPOSITIF MÉDICAL SUR ROUES
L’ambulance de la délégation de la Loire-Atlantique 
de l’Ordre de Malte France est un véritable lieu de 
soins en miniature. À bord, un binôme médecin-infir-
mier accueille les patients dans la confidentialité d'un 
habitacle exigu mais parfaitement équipé et chauffé.  
« L’objectif est d'aller vers », rappelle Bruno Rioux, délé-
gué de l’Ordre de Malte France en Loire-Atlantique. 
« Avec les bénévoles de la délégation, nous maraudons 
à pied et en voiture toute l'année et nous nous sommes 
rendu compte des besoins ! Environ 30 % des personnes 
que nous accueillons ont une couverture médicale, mais 
sont « perdues » dans le système administratif. » 

Pour les sans-abri, pousser la porte d’un cabinet mé-
dical ou des urgences du CHU représente souvent 
une difficulté insurmontable. Alors ils renoncent… 
Après une mise en service en mai 2025 et une inau-
guration officielle du dispositif le 16 janvier 2026, le 
constat est sans appel : la demande est immense. 

En seulement un semestre, le camion est devenu un 
maillon essentiel de la chaîne de soins nantaise, aux 
côtés de la PASS1, du CHU2 et des équipes de l’ONG 
Médecins du Monde.

RETISSER LE LIEN
Pour être certain de toucher le maximum de per-
sonnes, notamment celles qui ne se déplaceraient 
pas pour leur santé, il stationne à proximité de la 
distribution alimentaire d’une association de solida-
rité, l’Autre Cantine. Environ 10 % des personnes qui 
viennent ainsi chercher de la nourriture sont sans 
carte vitale. Les médecins bénévoles présents, Hubert 
Papin et Benoist Dutertre, expliquent traiter en majo-
rité « des problèmes cutanés, des infections respiratoires, 
de la bobologie, des troubles psychologiques et psychia-
triques ». Les personnes fragiles en situation de non-
recours aux soins repartent avec les médicaments 
fournis par la PHI3, remis par la pharmacienne. Ceux 
qui ont besoin de soins plus poussés sont orientés 
vers le système de santé classique.

« L’Ordre de Malte France témoigne de ce que la solidarité 
peut accomplir quand elle s’organise au plus près du terrain », 
commente Bruno Rioux, qui aimerait pouvoir très vite 
proposer cette offre de soin toutes les semaines. 

Face aux difficultés d’accès aux soins rencontrées par les personnes en 
situation de grande précarité, l’Ordre de Malte France a lancé une antenne 
médicale mobile à Nantes courant 2025. 

1PASS : Permanence d’accès aux soins de santé
2CHU : Centre hospitalier universitaire
3PHI : Pharmacie humanitaire internationale

En quelques mois, le rendez-vous est devenu 
une habitude inscrite dans le paysage local. Un 
jeudi sur deux, vers 18 h 30, l’antenne médicale 
mobile de l’Ordre de Malte France va au-
devant des personnes exclues du système de 
soins. Une nouvelle 
action de solidarité, 
pour répondre à des 
besoins de santé 
urgents et souvent 
ignorés.



P our le secourisme de l’Ordre de Malte France, 
l'heure est à la croissance ! L’année 2025 a été 
marquée par le lancement de trois nouvelles 

UDIOM, dans le Lot-et-Garonne (47), l’Ille-et-Vilaine (35) 
et les Landes (40). Pierre Charzat, directeur délégué 
au Secourisme, s’en réjouit. À terme, l’objectif consiste 
à avoir une unité par département. Un objectif pas 
encore tout à fait rempli : avec ces nouvelles Unités, 
l’association en compte désormais 44, réparties sur tout 
le territoire : « Nous répondons ainsi à une double exigence  :  
la sollicitation croissante des pouvoirs publics et la volonté 
de proposer un engagement citoyen de proximité. En outre, 
la France accuse toujours un retard par rapport à certains 
pays européens en termes de formation du grand public aux 
gestes de premiers secours. L’Ordre de Malte France apporte 
ainsi sa pierre à l’édifice », poursuit Pierre Charzat.

UNE EXPERTISE CERTIFIÉE AU CŒUR DES TERRITOIRES
La création d’une nouvelle unité est toujours une 
aventure logistique et humaine. Ce n’est pas Mickaël 
Robert, responsable de la dernière-née, l’UDIOM 
40 (Landes), agréée mi-décembre 2025, qui dira le 
contraire ! « Pour les démarches administratives, le siège 
m’a beaucoup aidé. Le vrai défi, c’était d’arriver à recruter 
des bénévoles. Nous sommes 26 aujourd’hui, formés soit 
par des formateurs, envoyés là encore par le siège, soit 
par les UDIOM 47 et 64 voisines, qui ont ainsi démontré 
une fois de plus la solidarité et la complémentarité des 
équipes de l’association ». Malgré sa jeunesse, l’UDIOM 
est déjà très sollicitée, dans un département où la 
demande de postes de secours est forte. « À la belle 
saison, chaque village a sa course landaise. Il y a aussi 

des fêtes qui attirent des centaines de milliers de touristes, 
à Dax… »

DEMAIN : UN MAILLAGE GLOBAL
Parallèlement, les UDIOM plus « anciennes » poursuivent 
quant à elles leur développement, en s’appuyant sur des 
ressources humaines et techniques de plus en plus poin-
tues. Un exemple parmi d’autres : l’association participe à 
la sécurisation du Salon International de l’Aéronautique et 
de l’Espace au Bourget depuis de nombreuses années. En 
juin 2025, elle a notamment couvert à 100 % l’événement  
avec plus de 170 secouristes et logisticiens mobilisés du-
rant tout le dispositif. Elle a su répondre aux sollicitations 
de dernière minute de renforcement du dispositif à cause 
des fortes chaleurs. Autre illustration : l’UDIOM 63 (Puy-
de-Dôme) est de plus en plus présente pour assurer les 
premiers secours pendant les matchs de rugby de l’ASM 
Clermont à domicile et assure aussi la coordination inter-
associative sur ce dispositif. Une belle 
reconnaissance du travail accompli et 
de l’expertise de l’association, que ce 
soit au niveau national ou localement !
L’ambition pour 2026 est claire : 
poursuivre cette montée en puis-
sance et être à la hauteur des enjeux 
territoriaux. De nouvelles créations 
d’UDIOM sont ainsi en projet, comme 
dans l’Essonne et la Drôme. 

A C T U A L I T É S

SECOURISME :  
L’ORDRE DE MALTE FRANCE 

RENFORCE SON  
MAILLAGE TERRITORIAL

Alors que les besoins de sécurité civile ne cessent de 
croître, l’Ordre de Malte France poursuit la création 
et le développement de ses Unités départementales 
d’intervention (UDIOM). Plus qu’une simple 
extension géographique, ce maillage territorial 
renforcé témoigne de la vitalité du modèle de 
l’association : un professionnalisme bénévole au 
service des plus fragiles.

Des secouristes de l’Unité départementale d’intervention de l’Ordre 
de Malte du Haut-Rhin en exercice.
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4 0   €  :  1 LIT PLIANT 
(soit 10 € après déduction fiscale)

Trouvez les 
formations 
secourisme  

près de chez  
vous ici :



L'EHPAD Saint-Paul à Saint-Étienne propose de 
nombreuses activités aux personnes qu'il ac-
cueille et accompagne tout au long de l'année. 

Les histoires de plusieurs résidents ont servi de trame à 
une pièce de théâtre jouée avec des enfants du centre 
d’animation Parc Montaud, situé dans le même quar-
tier. Alain parle encore avec émotion de son expérience 
lorsqu’il a participé à la pièce : "J’ai adoré travailler avec 
les enfants. J'ai très envie de recommencer. C'était trop bien. 
Ça m'a apporté de la paix en moi-même et de la joie. Ça me 
rappelle des souvenirs." 

Pour le plus grand bonheur des petits et des grands, 
qu’ils soient acteurs ou spectateurs… Le lien fort entre 
les générations se vit de différentes manières. L’été der-
nier, les jeunes de l’association Parc Montaud ont passé 
3 jours dans l’établissement pour tourner un clip. Des mo-
ments de partage et de complicité qui sont restés dans 
les mémoires. Ce clip s'est d'ailleurs soldé par un succès : 
il a remporté le prix de la catégorie intergénérationnelle 
du Sainté’Clip Festival en octobre.

DES INITIATIVES FOISONNANTES
Par ailleurs, la créativité de Gwendoline Champême, 
animatrice de l’EHPAD depuis novembre 2012, semble 
inépuisable. « Nous aimerions monter une autre pièce de 
théâtre avec le Parc Montaud et faire venir un professionnel 
tous les mercredis après-midi pour travailler l’improvisation. 
Avec des enfants, les résidents rentrent vite dans le jeu ! Mais 
nous avons besoin de subventions pour pouvoir concréti-
ser… Depuis deux ans, nous organisons aussi un marché de 
Noël avec Béatrice Achard (seconde animatrice de l’EHPAD) 
et les familles des résidents. C’est l’occasion de faire venir 
dans nos murs des artisans locaux. Une céramiste exposante, 
par exemple, est la fille d’une ancienne résidente ». 
Gwendoline a également pris contact avec l’association 
des parents d’élèves d’une école primaire. Les enfants 
viennent rencontrer les résidents et partager des activi-
tés. Stéphane Golliard, directeur de l’établissement, estime 
que ce travail autour du lien intergénérationnel et l’ouver-
ture au quartier permettent de faire de l’établissement  
un « lieu de vie stimulant  ». Dans cette dynamique, d’autres  
projets sont à l’étude : tournois de coinche avec des per-
sonnes isolées du quartier, partenariat avec les Petits 
Frères des Pauvres pour des sorties communes résidents-
personnes en situation de précarité, 
etc. À l’EHPAD Saint-Paul, on n’est 
jamais à court d’idées pour redonner 
de la couleur à l’existence des rési-
dents ! 

A C T U A L I T É SA C T U A L I T É S
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À SAINT-ÉTIENNE, L’EHPAD 
SAINT-PAUL AU CŒUR  
DE LA VIE DE QUARTIER
Dans son quartier du nord-ouest de Saint-Étienne, 
l'EHPAD Saint-Paul ne se contente pas d'être un 
lieu d’accueil et de soins pour personnes âgées. 
Il est aussi, et surtout, un véritable carrefour de 
mémoire et d'échanges. À travers des initiatives et 
des activités où se mêlent l’intergénérationnel et 
le bénévolat, des ponts précieux se créent au cœur 
du quartier. 

UN LIEN SOCIAL INDISPENSABLE
Baisse du stress, meilleur sommeil, maintien des 
fonctions cérébrales, joie de vivre, rupture de 
l'isolement, sentiment d'utilité, dynamisation du lieu 
de vie… : les bénéfices du maintien d’un lien social fort 
pour les personnes âgées sont nombreux. À l’EHPAD 
Saint-Paul, les bénévoles de l’Ordre de Malte France 
y contribuent. Au même titre que les activités avec 
des personnes extérieures, messes, prières et visites 
régulières sont essentielles pour les résidents. 

Les équipes de l’EHPAD Saint-Paul, établissement géré par l’Ordre de Malte 
France à Saint-Étienne (42), et de l’association du Parc Montaud ont rassemblé 
tous les ingrédients pour réaliser un délicieux clip vidéo où se mêlent 
résidents et enfants. 

Découvrez  
le clip ici !
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SÉNÉGAL :  
SOIGNER LA LÈPRE « LÀ OÙ 

D’AUTRES NE VONT PAS » 
Pour contribuer efficacement à soigner la lèpre, les 
équipes de l’Ordre de Malte France vont au-devant 
des plus isolés. Au Sénégal, le Centre Hospitalier de 
l’Ordre de Malte (CHOM) envoie ainsi régulièrement 
ses équipes sur le terrain, à travers les missions de 
stratégie avancée.

L a lèpre est toujours présente au Sénégal avec près 
de 200 nouveaux cas détectés en 2025, dont 51 au 
CHOM de Dakar. Cette maladie infectieuse chro-

nique peut être « silencieuse » pendant en moyenne  
5 ans avant d’être détectée par des signes visibles. Tout 
patient non soigné par la polychimiothérapie antilé-
preuse de l’OMS1 est contagieux et risque de déve-
lopper des séquelles liées à la maladie (déformation, 
paralysie, amputation de membres…). 

Chaque année, le CHOM, situé au cœur de Dakar, or-
ganise une dizaine de missions PIRP (prévention des 
invalidités et réadaptation physique). Opérationnelles 
depuis 1984, ces missions se déroulent en étroite col-
laboration avec le système de santé sénégalais. Elles 
revêtent deux objectifs : améliorer l’accès aux services 
de soins, de prévention et de réadaptation physique 
des malades de la lèpre, et contribuer à réduire les inva-
lidités liées à cette maladie. 

« En dehors de la saison des pluies, nous tournons avec un 
véhicule à bord duquel se trouvent un soignant, un “réser-
viste” (ancien infirmier spécialisé de la lèpre) et un cordon-
nier, en plus du conducteur, durant 4 ou 5 jours  », expose 
François Beuchet, directeur du CHOM. Ces missions 
couvrent 7 régions administratives, de Saint-Louis (dans 
le nord du Sénégal) à Kaffrine (plus à l’est).

Ces missions incluent consultations médicales, soins 
et traitements. Si nécessaire, les malades peuvent être 
référés vers les lieux de prise en charge adaptés où un 
suivi est mis en place. Enfin, des temps d’échange sont 
organisés avec les autorités socio-sanitaires et com-
munautaires dans les régions. 

L A  P R I S E  D ’ E M P R E I N T E S  D E S  P I E D S  C H E Z  L E S  
PATIENTS AFFECTÉS PAR LA LÈPRE, UNE SPÉCIFICITÉ  
DE L’ORDRE DE MALTE
En mission, la prise des empreintes est effectuée puis 
le cordonnier distribue les chaussures adaptées. On ne 
parle pas de paires de chaussures. Sur le terrain, les 
choses se passent généralement de la manière qui suit :  
une première mission se déroule avec la prise des em-
preintes. Lors d'une deuxième mission, l'équipe mobile 
revient pour délivrer les chaussures. Un vrai savoir-faire 
de l’Ordre de Malte. 
Le CHOM travaille main dans la main avec le Pro-
gramme national d’élimination de la lèpre (PNEL) et 
le système sanitaire sénégalais. « Il y a plusieurs choses 
dont l’Ordre de Malte peut être fier. Au Sénégal, centre de 
référence national de la prise en charge de la lèpre, le CHOM 
est le seul hôpital à avoir encore des lits réservés aux ma-
lades de la lèpre. Sur 41 lits au total, 18 sont pour la lèpre (et  
23 au service de chirurgie orthopédique) », expose François 
Beuchet. 

Les cordonniers du CHOM ont pris 552 empreintes et fabriqué près de 
330 chaussures adaptées.

1Organisation mondiale de la santé

En 2025, 11 missions de prévention et de réadaptation 
ont été effectuées au Sénégal et 51 nouveaux cas 
détectés. Plus de 500 patients ont été examinés. 
Enfin, plus de 100 patients ont été référencés, dont une 
quarantaine au CHOM.
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G R A N D  A N G L E

Inaugurée le 24 octobre 2025, la Maison Malte de Toulon compte déjà des habitués parmi ses bénéficiaires.
8



À Toulon, l'Ordre de Malte France a ouvert en octobre 2025 une Maison Malte, 
accueil multifonctionnel se consacrant spécifiquement aux 18-30 ans. Dans une 
ville où près d'un jeune sur cinq est sans emploi ni formation, selon l’Agence 
Nationale de la Cohésion des Territoires (ANCT), ce lieu offre bien plus qu'un 
abri : c’est une passerelle vers la réinsertion pour des jeunes sortis du système.

MAISON MALTE À TOULON :  
ICI, « ON REPREND GOÛT À LA VIE »

«T iens Nadia, te voilà. C’est bien de passer ». 
Monique Rolland, déléguée de l’Ordre de 
Malte France dans le Var, accueille cha-

leureusement les bénéficiaires, comme toujours. 
Quelques semaines après l’ouverture de la Maison 
Malte de Toulon, Nadia 
est déjà une habituée… 
et l’une des rares femmes 
à fréquenter les lieux. En 
effet, le public est à 95 % 
masculin, dans la tranche 
d’âge 18-30 ans. Comme 
Brian, qui s’est retrouvé à 
la rue après avoir joué de 
malchance. Il y a un an, 
il décide de s’installer en Italie. Il quitte alors Auch, 
sa ville d’origine où il travaille en rayonnage dans 
une grande surface. Une fois en Italie, ses projets se 
soldent par un échec et il revient en France, à Toulon, 
où il pense pouvoir retrouver du travail rapidement. 
Selon Brian, la Maison Malte, qui lui a tout de suite 
ouvert ses portes, est « beaucoup mieux entretenue, 
avec une atmosphère plus apaisée, moins stressante » 
que les autres accueils de jour de la ville. Aujourd’hui, 
il continue à venir, même si, grâce au soutien des 
bénévoles, il a trouvé un logement temporaire et un 
emploi à temps partiel dans un pôle insertion. « Je ne 
suis pas obligé… mais je m’y plais beaucoup ! »

DES LIEUX OÙ IL FAIT BON PASSER DU TEMPS…
C’est aussi l’avis de Malik, 30 ans. Récemment libéré 
de prison, il se retrouve sans toit et évoque ses pro-
blèmes avec beaucoup de sincérité. Heureusement, 

grâce à l’Ordre de Malte France, il « reprend petit à petit 
goût à la vie ». Il a entendu parler de la Maison Malte 
par les maraudes : « Les bénévoles de l’association m’ont 
offert de la nourriture, un café… et beaucoup de réconfort. 
Ils m’ont indiqué la structure, en m’affirmant que j’y serai 

bien accueilli. Je n’ai pas été  
déçu ! » Brian et Malik ne 
se trompent pas : leurs 
mots sont la parfaite 
traduction de l’ADN et 
de la vision de l'Ordre 
de Malte France. Pour 
reprendre l’expression 
de Nathalie de Lacoste, 
directrice déléguée à la 

Solidarité de l’association, l’accueil a pour vocation 
d’être un « lieu ressource », où bénévoles et bénéfi-
ciaires vivent une véritable fraternité. « La rue n’est 
pas toujours propice à la création d’un lien social du-
rable. La Maison Malte permet de passer de la « survie » 
à la “reconstruction” en offrant un abri et une stabilité aux 
personnes accueillies », développe-t-elle.

UN LIEU D’ACCUEIL MULTISERVICES
La Maison Malte propose en effet une palette de 
services, afin de « coller » au plus près aux besoins 
des jeunes accueillis. Objectif : les rétablir dans leur 
dignité, autonomie, confiance, et les aider à se ré-
insérer socialement et professionnellement. Ils ont 
donc à leur disposition un espace de répit (un grand 
salon - salle-à-manger, où des jeux et des livres sont 
en accès libre), une salle informatique avec six or-
dinateurs, une buanderie avec machine à laver et 
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5 0 0   €  
= 5 MOIS DE SOUPES 
 POUR LES MARAUDES
(soit 125 € après  
déduction fiscale)

1Chiffre 2024
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sèche-linge, des douches… L’offre est complétée par 
la possibilité de consulter soit un médecin et un infir-
mier, soit un psychologue. Grâce à un don généreux 
de matériel, notamment un fauteuil et une console, 
la Maison Malte inclut un salon de coiffure, avec un 
coiffeur bénévole qui vient sur rendez-vous. Enfin, 
depuis quelques semaines, deux ateliers collectifs 
(sur la sophrologie, pour l’un, sur les addictions, pour 
l’autre) sont organisés pour favoriser la réinsertion 
sociale et professionnelle.
Tous les jours, des repas sont proposés à ceux qui 
sont présents. Ils proviennent de dons ou de collectes 
dans les supermarchés et sont réchauffés sur place. 
Un accord a été passé par ailleurs avec une épice-
rie étudiante, celle de Toulon-La Garde, qui affirme 
constater un record de fréquentation, signe de la pré-

carisation grandissante des jeunes. Elle se déplace 
une fois par semaine à la Maison Malte pour distri-
buer de la nourriture, permettant aux jeunes accueil-
lis de repartir avec de quoi se sustenter le soir.

SANS LES BÉNÉVOLES, PAS DE MAISON MALTE  !
Une fois de plus, il faut souligner l’implication des 
bénévoles de l’Ordre de Malte France, sans qui rien 
ne serait possible. Près de 130 bonnes volontés se 
relaient, par binômes et par demi-journées. Au pro-
gramme : accueil et discussions avec les jeunes. 
L’un de ces bénévoles, Nicolas Droutman, est pré-
sent depuis l’ouverture des locaux. Il témoigne : 
« Je connaissais l’association de nom. Jeune retraité, je 
voulais occuper utilement mon temps. J’ai pris contact 
avec l’Ordre de Malte France en septembre, au forum 

des associations… et je suis 
tombé dans la marmite ! » 
Nicolas ne ménage pas 
son temps. Il est présent 
trois fois par semaine. La 
dimension familiale du 
projet, avec des jeunes  
« qui commencent à consi-
dérer cette Maison Malte 
comme la leur », lui tient 
à cœur. Il confie, dans un 
grand sourire, trouver très 
attachants tous ceux qui 
sont accueillis ici, sou-
vent un peu perdus : « On 
a le cœur serré quand on les 
voit repartir le soir dans le 
froid. Quand on ne voit pas 
certains habitués pendant 
deux ou trois jours de suite, 
on les appelle pour avoir des 
nouvelles. Un peu comme on 
ferait avec nos enfants… » 
Les bénévoles sont assis-
tés par deux personnes 
en service civique. Simon, 
l’un d’entre eux, est arrivé 
en décembre et sera pré-
sent jusqu’en août. Inven-
taire des stocks, accueil, 
machines à laver, prépa-
ration du camion pour les 
maraudes, rangement… 
ses journées sont bien  

Un coiffeur se rend régulièrement à la Maison Malte de Toulon pour prendre soin des bénéficiaires, à titre bénévole.
10
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occupées. « Pas le temps de m’ennuyer, confie-t-il. Je fais 
tout ce que les bénévoles ne peuvent pas faire. Je discute 
beaucoup avec les jeunes accueillis. Nous avons le même 
âge, les rapports sont faciles ! Ils ont toujours quelque chose 
à raconter, une anecdote. Je les aide comme je peux ».

UNE MONTÉE EN PUISSANCE
Après un lancement sur trois jours par semaine à 
l’automne, la structure est désormais ouverte du lundi 
au vendredi, de 9 h à 17 h. « Nous pouvons accueillir  
30 personnes simultanément, explique la déléguée. Pour 
l’instant, nous en avons une petite vingtaine par 
jour, dont la moitié sont devenus des habitués. » 
Ils sont orientés soit par les assistantes so-
ciales, soit par les accueils de nuit ou encore 
via le bouche-à-oreille et les maraudes de la 
délégation. Les bénévoles de la délégation 
reçoivent toujours un bon accueil quand ils 
parlent de la Maison Malte à ceux qu’ils ren-
contrent dans la rue ; 98 % des bénéficiaires 
sortent de l’Aide Sociale à l’Enfance (ASE). Ils 
étaient donc en situation de placement et 
ont été mis dehors à 18 ans… Ils sont donc 
particulièrement heureux de trouver ici une 
ambiance chaleureuse et de l’aide pour leurs 
démarches. Brian, par exemple, a pu travailler 

son CV et l’imprimer, ce qui lui a permis de trouver 
un emploi à temps partiel assez rapidement. Cette 
atmosphère crée d’ailleurs une certaine émulation 
dans ce domaine, selon Nicolas. Le bénévole se réjouit 
pour ses « protégés » : certains arrivent à trouver des 
formations, des stages, voire des petits boulots. 
L’initiative a pu voir le jour grâce à une coopération 
efficace entre les pouvoirs publics, les associations 
et les mécènes privés. Le préfet du Var a d’ailleurs 
souligné, dans un message posté sur X à l’occasion 
de l’inauguration le 24 octobre, la « belle concrétisation 
de la solidarité toulonnaise ».  

 
 

Les personnes accueillies à la Maison Malte de Toulon sont essentiellement des hommes, âgés de 18 à 30 ans.
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Un projet rendu possible par de généreux donateurs

Le projet a pu être concrétisé grâce au soutien de la DDETS* et 
de plusieurs mécènes, la Fondation H, la Fondation Française de 
l’Ordre de Malte, la Fondation SOMECA, Colas, la Mutuelle Saint-
Christophe assurances… La participation de cette dernière à hau-
teur de 50 000 € témoigne de, selon le site de l’organisme, « de  sa 
volonté d’agir là où l’aide est le plus nécessaire. Ce partenariat, 
fondé sur des valeurs partagées – dignité, charité, entraide, re-
flète parfaitement la mission mutualiste de la Mutuelle : intervenir 
concrètement pour les plus vulnérables, avec exigence et sens ».
*Direction Départementale de l'Emploi, du Travail et des Solidarités.
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« METTRE LA 
CHARITÉ EN ACTES, 
C’EST FAIRE VIVRE 
SA FOI »
Monseigneur Bruno Valentin, évêque 
de Carcassonne et de Narbonne, et 
bénévole au sein de l’Ordre de Malte 
France depuis 6 ans, partage son 
point de vue entre le lien très fort 
qui existe entre les actions mises en 
œuvre sur le terrain par l’association 
et la foi. Témoignage.

Monseigneur Bruno Valentin, lors d’une conférence au siège de l’Ordre de Malte France, dans le cadre de 
la journée de formation « Cœur de Malte », destinée aux bénévoles de l’association, fin janvier 2025.

Qu’est-ce qui vous touche le plus dans les missions menées 
par l’Ordre de Malte France auprès des plus fragiles ?
À l’Ordre de Malte France, on ne brasse pas de 
grandes théories. On tend la main et on rencontre 
des personnes en difficulté, ce qui offre la possibilité 
de nouer avec ces personnes des rapports d’amitié, 
et c’est fondamental. 

Quelle est votre perception du lien entre la vocation  
spirituelle de l’Ordre (« défense de la foi » et « service des 
pauvres ») et ses actions sur le terrain ?
La clé de cette question se trouve dans l’Évangile, 
lorsque Jésus dit à propos du service aux pauvres : 
«  Chaque fois que vous l’avez fait à l’un de ces petits qui 
sont les miens, c’est à moi que vous l’avez fait ». Mettre la 
charité en actes, c’est faire vivre sa foi et témoigner 
de notre attachement à Jésus (…). Tout le monde sait 
que les Chrétiens parlent de l’amour des autres. On est 
audible dans le monde d’aujourd’hui par le fait qu’on 
le met en œuvre. 

En tant qu’évêque, comment définiriez-vous la différence 
entre solidarité et charité ?
Je dirais que la solidarité a une dimension horizontale. 
Ce sont les efforts que l’on peut faire pour améliorer, 
guérir, consolider des liens avec ses semblables (…). 
Mais la charité apporte une dimension supplémen-
taire, qui est la dimension verticale, qui est la dimen-

sion transcendante, j’oserais dire. Donner de soi et 
donner aux autres, au nom du Dieu qui est amour. 

Que signifie pour vous « voir le Christ dans le pauvre et le 
malade » par le biais les actions menées sur le terrain ?
Jésus, dans l’Évangile selon saint Matthieu, nous dit, 
de manière assez claire, sur quels critères nous serons 
jugés à la fin de notre vie. Il énumère ces situations 
très concrètes où nous aurons eu l’occasion de le ser-
vir lui-même en visitant les malades, les prisonniers, 
en servant les pauvres… Mais ce qu’il souligne sur-
tout, c’est la surprise de rencontrer le Christ dans les 
pauvres. (…) Les pauvres, dans leur attitude, ne sont 
pas toujours des visages explicites de Jésus. C’est la 
parole de Jésus qui donne, au fond, la certitude de le 
rencontrer lui-même, dans la rencontre avec le pauvre. 
(…) Elle donne une dimension plus riche encore, plus 
objective : je rencontre Jésus quand je sers les pauvres. 

Quel message adresseriez-vous aux personnes qui 
hésiteraient à s’engager dans une œuvre de solidarité ou 
de charité à travers le prisme de l’Ordre de Malte France ?
Je dirais simplement : « Venez et voyez. Essayez, goû-
tez, faites une première expérience ». C’est la meilleure 
façon de vérifier qu’on est à sa place et de découvrir 
la joie simple, profonde, durable, que l’on trouve dans 
les services les plus simples, comme ceux que propose 
l’Ordre de Malte France. 
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CÉLÉBREZ LES MOMENTS QUI COMPTENT AVEC UN GESTE SOLIDAIRE !
Parce qu’il y a mille façons d’exprimer sa générosité, vous pouvez, vous 
aussi, à l’occasion d’un mariage, d’un baptême, d’une naissance ou 
d’un anniversaire, créer votre cagnotte solidaire sur Leetchi au profit 
de l’Ordre de Malte France.

En invitant vos proches à y participer, vous donnez à 
votre joie une portée encore plus grande : ensemble, 
vous contribuez à financer des repas, des soins, un 
accompagnement ou un abri pour les plus démunis.  
C’est un geste simple, profondément humain, qui fait 
de vos moments heureux une source d’espérance pour 
d’autres.

 Je crée  
ma cagnotte :

Reçu fiscal égaré ou non reçu ? Pas de panique  ! Connectez-vous à votre espace donateur sur 
monespace.ordredemaltefrance.org  pour télécharger votre reçu fiscal et/ou mettre à jour vos coordonnées. 

Vous pouvez également contacter le Service Relations Donateurs au 01 45 20 93 07
ou par e-mail à l’adresse : don@ordredemaltefrance.org

DÉCLARATION FISCALE 2026, BONNE NOUVELLE !
Vous avez fait un ou plusieurs dons en 2025 à l’Ordre de Malte France ? 

Vos avantages fiscaux augmentent ! Pour encourager votre générosité, le plafond 
de la réduction d’impôt de 75 % a été porté à 2 000 € à compter du 14 octobre 2025.

Pour réaliser votre déclaration, reportez-vous en case 7UD pour les dons effectués 
jusqu'au 13 octobre 2025. 

Pour les dons réalisés après, une nouvelle case apparaîtra sur votre déclaration. Si 
vos dons dépassent le plafond de 2 000 €, l’excédent sera automatiquement ajouté 
au montant des dons versés à des organismes d'intérêt général (66 % de réduction 
d'impôt). Il n’est pas nécessaire de joindre votre reçu fiscal à votre déclaration, mais 
conservez-le 6 ans. En cas de perte, nous pouvons vous adresser un duplicata.

IBAN : 

BIC : 

MANDAT DE PRÉLÈVEMENT SEPA en faveur de :
Œuvres hospitalières françaises de l’Ordre de Malte
42, rue des Volontaires 75015 PARIS
Identifiant créancier ICS : FR15505397149
Type d’encaissement : récurrent (le 10 de chaque mois)
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3

Je remplis mes informations bancaires

Je joins mon RIB avec mes coordonnées postales (obligatoire)

Date et signature obligatoires

HO
P1

97
A

Merci de bien vouloir nous retourner ce bulletin avec votre RIB dans l’enveloppe préaffranchie jointe.

En signant ce formulaire de mandat, vous autorisez l’Ordre de Malte France à envoyer des instructions à votre banque pour débiter votre 
compte conformément aux instructions de l’Ordre de Malte France. Le premier versement pourra avoir lieu au plus tôt 5 jours après signature 
du présent document. Vous bénéficiez du droit d’être remboursé par votre banque selon les conditions décrites dans la convention que vous 
avez passée avec elle. Toute demande éventuelle de remboursement devra être présentée dans les 8 semaines suivant la date de débit de 
votre compte pour un prélèvement autorisé et sans tarder et au plus tard dans les 13 mois en cas de prélèvement non autorisé.

BULLETIN DE SOUTIEN RÉGULIERGardien de

OUI, je choisis le soutien mensuel et je deviens Gardien de
J’autorise l’établissement teneur de mon compte, dont les coordonnées figurent sur mon 
RIB ci-joint, à prélever chaque mois.

nn ��En remerciement de mon soutien, 
je souhaite recevoir ce porte-clés

1

après déduction 
fiscale de 75 %

		 n 12 €	 n 15 €	 n 20 €
Soit	 3,00 €	 3,75 €	 5,00 €

	n Autre montant ................................ €

75 % du montant de votre don 
à l’Ordre de Malte France sont 
déductibles si vous êtes imposable, 
dans la limite de 2 000 €.
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AMBASSADRICE DE L’ORDRE 
SOUVERAIN DE MALTE AUX 
NATIONS UNIES  : AU CŒUR DE LA 
COMMUNAUTÉ INTERNATIONALE
Depuis 2005, Marie-Thérèse Pictet-Althann est ambassadrice 
de l’Ordre aux Nations unies et aux autres organisations 
internationales à Genève. Née à Vienne en 1949 et de 
nationalités autrichienne et suisse, elle a d’abord fait carrière 
comme fonctionnaire internationale au sein de l’ONU. Elle 
témoigne sur ses fonctions actuelles. 

EN QUOI CONSISTE LE TRAVAIL DE L’ORDRE DE MALTE  
AU SEIN DES NATIONS UNIES ?
En tant qu’Observateur permanent aux Nations 
unies et auprès d’autres organisations internatio-
nales à Genève, l’Ordre de Malte est chargé de 
développer des relations entre ces organisations in-
ternationales et les entités de l’Ordre de Malte dans 
le monde : les Associations nationales, Malteser 
International1 et les organisations partenaires ac-
tives sur le terrain.

Genève offre une plateforme unique pour la di-
plomatie humanitaire. Notre mission consiste à 
maintenir un dialogue actif avec les agences onu-
siennes, les organisations intergouvernementales 
et non gouvernementales, le monde académique, 
les groupes de réflexion, le secteur privé et la 
société civile. De nombreux partenaires clés sur 
les questions de paix, de sécurité, d’humanitaire, 
d’assistance aux réfugiés, de protection de l’envi-
ronnement, etc, y ont leur siège.

(…) Alors que la foi et la religion jouent un rôle 
de plus en plus important dans les discussions de 
politique internationale, notre mission diploma-
tique s’emploie également à mettre en lumière la 
contribution positive des organisations religieuses 
et d’inspiration religieuse à l’action humanitaire. 
(…)

Y A-T-IL EU CES DERNIÈRES ANNÉES, DES ÉVÉNEMENTS  
OÙ L’ACTION DIPLOMATIQUE DE L’ORDRE A ÉTÉ DÉCISIVE ?
En 2015, la Mission d’Observateur de l’Ordre au-
près de l’ONU à Genève a organisé le symposium 
« Religions unies pour l’action humanitaire ». Cette 
initiative a permis l’inclusion d’une session spéciale 
sur l’engagement religieux lors du premier Sommet 
mondial sur l’action humanitaire à Istanbul en 2016, 
avec la participation de l’Ordre souverain de Malte. 
La session, modérée par l’actuel Secrétaire général 
des Nations unies, était consacrée au rôle des insti-
tutions religieuses (…) dans les crises humanitaires. 
Elle a abouti à l’adoption de la « Charte pour une 
action humanitaire fondée sur la foi ».
(…) [Par ailleurs] grâce à son action diplomatique, 
la Mission permanente, en coopération avec le Bu-
reau culturel et économique de Taipei à Genève, a 
obtenu un soutien financier important pour l’Ukraine 
en 2026 (…).

COMMENT L’ORDRE DE MALTE EST IL PERÇU DANS  
CET ENVIRONNEMENT MULTILATÉRAL ?
Grâce à sa diplomatie humanitaire mondiale de longue 
date, l’Ordre de Malte est largement considéré comme 
un partenaire de confiance dans les domaines médico-
sociaux, dans l’action humanitaire, la coopération et le 
dialogue interreligieux, ainsi que dans la réponse rapide 
aux situations de conflit et aux catastrophes naturelles. 
Nous sommes considérés comme une référence en 
termes de bonnes pratiques ! 

Son Excellence Marie-Thérèse Pictet-Althann est ambassadrice 
de l’Ordre souverain de Malte aux Nations unies depuis 2005.

1Corps international d’aide humanitaire de l’Ordre souverain de Malte.

P A T R I M O I N E
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VOTRE INTERLOCUTEUR PRIVILÉGIÉ
« Comme Isabelle, vous souhaitez créer une collecte en faveur de notre association ? Vous 
voulez en savoir plus sur le don sur succession ? Si vous souhaitez échanger sur l'un de  
ces sujets, je reste à votre entière disposition pour vous renseigner. »
Vincent Lazzarin - Responsable des Relations Testateurs
42, rue des Volontaires, 75015 Paris   v.lazzarin@ordredemaltefrance.org   01 55 74 53 53 15

C réer une collecte « En mémoire »,  
un geste d’amour et d’espoir
Très belle façon de rendre hommage à la générosité d’un 

proche et à son engagement à nos côtés, c’est aussi une façon 
concrète, grâce aux dons collectés, de prolonger son soutien à 
nos actions : protéger nos frères et sœurs les plus vulnérables, 
comme les personnes en situation de grande précarité, les 
mères démunies et leurs enfants, les personnes malades, âgées, 
handicapées… 

Pour créer une collecte en souvenir d'un proche, il vous suffit de 
vous laisser guider sur notre page dédiée, puis inviter toutes les 
personnes qui le connaissaient et l’aimaient à faire un don sur 
votre page de collecte. Chaque don devient un geste fort qui 
prolonge ce qu’il ou elle a semé de plus beau au cours de sa vie. 

Rendez-vous sur  
enmemoire.ordredemaltefrance.org

ou scannez ce QR Code : 

AUTRE FAÇON D'HONORER UN PROCHE :  LE « DON SUR SUCCESSION » 
Vous venez d'hériter d'un proche dont vous connaissiez l'attachement à l'Ordre de Malte France ? Vous disposez 
d'un délai de 12 mois après son décès pour réaliser un "don sur succession" en notre faveur. Ce don peut 
porter sur une partie de l'héritage comme un bien mobilier ou immobilier (maison, appartement) ou une somme 
d'argent.

Il vous permet de :
• �Honorer la mémoire d'un défunt dont vous êtes l’héritier qui n’a pas pu faire de son vivant un testament 

gratifiant l'Ordre de Malte.
• �Bénéficier sous certaines conditions d'une réduction des droits de succession à payer.
• �Transformer en geste  de solidarité une part dont vous n'avez pas nécessairement besoin. 

Pour en savoir plus, rapprochez vous du notaire en charge de la succession qui devra attester de l'origine des 
fonds, sans oublier d'en informer préalablement l'association bénéficiaire.

ET SI VOUS HONORIEZ LE SOUVENIR 
D’UN PROCHE PAR UN DON ?
Vous avez perdu un proche qui avait à cœur de soutenir les actions de l'Ordre de Malte France  
au service des plus fragiles ? Notre association vous permet de créer une collecte en sa mémoire. 

« Engagée aux côtés de l’Ordre de 
Malte France, ma mère a longtemps été 
bénévole et faisait des maraudes. Avec 
l'âge, elle est restée une fidèle donatrice, 
soucieuse d’aider les plus fragiles. Elle 
nous a quittés il y a quelques mois. 

J’ai créé une collecte « En mémoire » et 
rallié à cette cause qui lui était chère de 
nombreux proches, anciens bénévoles, 
voisins, amis… Ces dons vont soutenir 
les actions de l’association et, d’une 
certaine manière, continuer de faire 
vivre ma maman. »

Isabelle D. , 58 ans
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en soutenant chaque mois 
les actions de l’Ordre de Malte France.
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Les bénévoles de l’Ordre de Malte France se mobilisent chaque jour pour apporter une aide vitale aux personnes 
les plus fragiles (nourriture, soins, accueil, accompagnement social et espoir). En optant pour le don mensuel, 
vous leur permettez d’agir en continu pour faire face à l’augmentation des besoins.
Dès aujourd’hui, devenez Gardien de l’Espérance et soutenez ceux qui en ont le plus besoin ! 

AVEC 12 € PAR MOIS (soit 3 € après déduction fiscale), 
vous offrez chaque année aux plus fragiles 90 petits déjeuners 
+ des soins essentiels + 1 accompagnement social. En remerciement, ce porte-clés

Merci !Merci !
Simple, rapide et 100 % sécurisé, optez pour un soutien mensuel sur : 

don.ordredemaltefrance.org 


